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1980 12 le 02 l’atome et ses particules. 

« Cette maladie a renforcé la conviction qu’il n’y a ni personne, ni individu. 

 

Qui est malade ? 

 

Cette maladie fait partie de la Conscience Universelle, dynamique, qui se manifeste ; c’est la conscience 

qui donne sa représentation ; 

 

Ma Vraie Nature est antérieure à cette conscience, elle n’en dépend en rien….. 

 

….C’est comme ce briquet. 

 

Le gaz en lui-même n’est pas lumière, mais il se manifeste par la flamme. ; il est plein de lumière, de vie, 

d’énergie. 

 

Cette énergie est partout, même dans l’atome et ses particules. 

 

 

La conscience agit spontanément, on ne peut pas prévoir ce qui va arriver. 

 

Par exemple, je dis quelque chose et M. va traduire d’une manière ; mais B. va donner une autre 

version, chacun traduit selon ce qu’il a compris. 

 

C’est comme çà que le processus continue. 

 

Krishna a dit : « Le « je suis » est comme un volant qui fait tourner le monde. » 

 

Cette énergie qui entraîne toutes choses dans l’état de veille est seulement latente dans le sommeil 

profond. 

 

Combien de temps peut-on rester insensible à cette conscience  

 

On ne sait pas, mais un jour elle surgit, d’un seul coup. 

 

Réfléchissez là-dessus. 

 

N’est-il pas extraordinaire que cette conscience, qui peut rester cachée une éternité, se révèle d’un seul 

coup, spontanément ? 

 

‘’Visiteur : La conscience universelle est-elle consciente d’elle-même en tant que telle 
ou lui faut-il se déterminer dans la forme ?’’ 
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La conscience n’est pas consciente de la conscience. 

Si vous restez une minute de plus vous aller mettre à la poubelle les livres que vous écrivez et tout le 

reste avec. » 

 

S’adressant à Madame Jean Dunn : « Vous m’avez promis que vous allez terminer ces livres. 

 

La conscience universelle n’écrit pas de livres. 

 

Et vous, comment allez-vous faire ? » 

 

Madame Jean Dunn : « Çà va se faire tout seul. » 

 


